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E\UX l)EUHT.ANTS

Les jeunes genis qui se lin rent a
'etude <le la stenographie doient avoir
une foi et une contiance alsolue- dans
leur professeur cette disp'ositio: d'fme
est trés necessaire Pour assu'eI un su-

é ès entier : le professeur. (e son côte.
leur rendra le réciproque. Ils doivent :,e
persuader lue leur maitre est le meil-
leur et le plus savant pîrofesseur <le ste-
nogr.phie qu'il y ait sous la calotte des
cieux. La moitié du travail est accompli
si cette confiance existe sans arrière-
pensee. 1)an la plupart des cas un
professeur capable et dévoué inspirera
cette confiance. Si l'on n'éprouve pas
cette sympathie, si l'on n'a pas foi dans
les lumières et les capacites (le celui
qui e<t chargé de nous aplanir les <dif-
culte, inhérentes a toute étude. c'est
qu'il existe -les causes ('antipathie qu'unî
doit rechercher et s'eforcer <le fai e dis-

paraitre. *

,es princilpes 41a sysiine (Ile vous
:tudiez doivent être parfaitement appro-

fondis,. sans cri negr aucuin. (il est

parfaitement <ertain de ne pas aller a
l'aventure quand <on prete une attention
toute spéciale a cha ¡ue règlc donne par
l'ouvrage dans le-luel an ettudie.

* x

Pour faire un hon trasai< stenogra-
hilique il fuiit (le bons mnatc;tia ux. ("'est
ne exceleiite prati pie d:' se sers ir dIe

papier reglé. ,nsuite , il est le la lis
haute importance <le soignerl'étude des
voyelle., et la manière de les employer
comme il convient. Quelques auteurs

irréfléchis et certains professeurs pré-
tendent que les voyelles sont une quan-
tité négligeable ou du moins sont d'une
importance secondaire, sous le prétexte
qu'on ne s'en sert pas en .ominençant
a écrire en sténographie. Admettons
qu'on ne s'en serve pas, mais il n'y a
pas un stenographe au monde (lui peut
faire fi (les 'oyelles s'il ne connait pas
avant tout omniment s'en servir. S'il
sait bien les adapter il saura également
quand et comment les omettre. I'etude
(les voyelles est d'une importance capi-
tale et io,<s conseillons fortement aux
debutants (le leur accorder toute leur
attention. Pour devenir un Ion sténo-
graphe il lie faut rien négliger ni rien
làisser au hasard. Il faut être si com-
pétent aujourd'hui pour pouvoir passer
pardessus tots les obstacles.

L es sténographes comme les autres
ne se:-ont jamais trop savants.

Soignons les détails ; on est trop
porté dans notre fin <le siècle a tout
prendre en bloc et a n'approfondir rien.
Ça va plus vite. sans doute. mais ça ne
forme ni des hommes. ni des savants.

("est cette niegligence de l'étude des
détails. (le ces petits riens en .pparence.
qui engendre cette foule <le nullités
mo0inumentales (lui encombrent aujour-
d'huiî les professions et sont une nui-
sance pour la société.

Les demi-savants, toijou!rs flanqués
<le leur suftsance et <le leur prétention.
sont une plaie s< Lile.

Soyons fdeles dans les petites choses
et. selon la parole <lu Maitre. nous le
,serons dans les grandes.

I.e' crédits de la cominin ,olaire de
là %île de New-Yuork, pomt cette année,
sOnt estimés à la fabuleuse soimme de
$r,.9pî,239.SS. Eh bien, arec ce montant qui
repréente plus que celui du hîudjet de notre
guernemîenit pros incial. il n'y a pas assez
l'écoles pour tous les enfants. I.es journaux
new.yr disent que des milliers d'enfants
courent le rues,. car il n'y a pas (le place
pour eux dan, les maisons d'éducation.
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LES STÉNOGRAPHES OFFICIELS

Nous sommes particulièrement heu-
reux d'offrir aujourd'hui à nos lecteurs
les photographies de tous les sténogra-
phes officiels pratiquant en Cour Supé-
rieure. Ces messieurs sont tous des
praticiens habiles qui ont déjà d'excel-
lents états de service comme sténogra-
phes officiels. La position de nos amis
est justement enviée par nombie d'ama-
teurs à qui il ne manque qu'un peu de
pratique pour devenir de précieux auxi-
liaires de la justice.

Mais il ne faut pas oublier que cette
position honorable n'est pas une siné-
cure et qu'une lourde responsabilité
pèse sur les épaules de tout sténogra-
phe chargé de coucher sur le papier
tous les moindres détails, tous les plus
petits incidents d'un procès.

)e leur fidelité a prendre note de
tout, dépend dans une large mesure le
sort d'un accusé.

C'est pour cette raison que pour être
sténographe officiel il faut être surtout
et avant tout compétent et qu'ici les
ficelles politiques ne peuvent jouerqu'un
rôle absolument effacé dans la nomina-
tion des titulaires.

Nous donnons ci-aprés les noms <le
chacun des praticiens .

1. A. A. Urquhart, chef (les anglais;
2. Anthinie Pepin :
3. Nal. Lozeau. chef des français:
4. jos. E. Desaulniers:
5. J.. L Marcil :
6. C. de B. Macdonald:
7. Jos. S. Pilon
8. H. Boucher:
9. W. G. Proctor ;

i o. M. Gabard ;
i i. W. J. Berrigan;
12. Wm. McGoun
13. Thos. M. Groome;
14. L. J. Collin;
15. L. A. Cusson
16. R. S. Wright.

,Les sténographes français suivent la
méthode Duployé, et ont des abrévia-
tions personnelles; les praticiens an-
gt.is, suivent les systèmes de Benn et
!saac Pittmant. L'un d'eux ce sert (le
la méthode de Graham.

Le mois prochain. nous publberons
les photographies des sténographes
pratiquant dans les autres cours; nous
donr.erons aussi un fac-simile <le l'écri-
ture-sténographique de ces praticiens
suivt de leur autographe.

D'après le dernier rapport du Surin-
tendant de l'Instruction publique, il y
a 1824 élèves qui s'adonnent à l'étude
de la sténographie dans les principales
maisons d'education de la province de
Quebec.

Le nombre d'étudiants sténographes
est beaucoup plus considérable que ce-
lui mentionné plus haut. A Montréal
seul, y compris la banlieue, il y a plus
qtue cela. On trouvera ce nombre en
comptant seulement les étudiants des
principales maisons d'éducation de
Montréal. En comptant ceux qui étu-
dient l'art abréviatif dîns les autres
institutions secondaires on peut sans
exagération portei le nombre a 6,ooo.

M. Marcel Gabard, un des ancieils
directeurs du Sténograrphe Carnratdien,
et qui a appris la sténographie à l'aide
de notre journal, a été nommé sténo-
graphe oftfi iel par le gouvernement pro-
vincial. M. Gabard est français d'ori-
gine, mais il habite le Canada depuis
dix ans et est naturalisé. Nous félici-
tons le nouveau titulaire qui est, en tout
point, à la hauteur des exigences de son
nouvel emploi.

M. Alphonse Bourgeault, qui prati-
quait à Montréal, a, sur sa demande,
été transféré à Saint-Hyacinthe. M.
Bourgeault est un sténographe habile
dont kL district de Saint-Hyacinthe
saura apprécier les services.
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LES BONNES MANIÈRES

La civilité distingue deux sortes de
politesse : la politesse des mSurs et
celle des manières. Les manières polies
ne doivent être que nos sentiments mis
en action.

On doit cultiver les bonnes manières
non uniquement au point de vue des
autres, mais encore à cause des grands
avantages personnels qiu'elles procurent.
Pour ces causes, la valeur des manières
polies et distinguées est inestimable
elles constituent un passe-port pour
tous et partout, et nous rendent l'égal
de tous et chacun.

L-s bonnes manières sont un devoir,
et l'accomplissement de ce devoir, com-
me du reste celui de tous les devoirs,
est une source de bonheur et de félicité
Une personne aux manières distinguées,
comme une belle ouvre d'art, est une
source de plaisir pour les autres. Et
quelle plus grande source (le jouissances
vraies que contribuer au bonheur (le
ses semblables'

On ne doit pas prendre: et abandon-
,ner les bonnes manières comme l'on
ferait d'un vulgaire vêtement ; on ne
peut être poli en société et grossier che,.
soi ; il f.ut l'être partout et toujours,
que'que soit le milieu où l'on se trouve.

I es bonnes manières, plus que toute
autre chose, sont le résultat d'habitudes
,egulières et elles reçoivent leur princi-
pale impulsion de l'esprit, de respect et
de charité. Notre Seigneur a dit: Ne
faites pas aux autres ce que vous ne
voudriez pas qu'on vous fit ; faites-leur
ce que vous voudriez( qu] vous fût fait
à vous-même ". La civilite dont les bon-
nes manières constituent une de. bran-
ches, puise donc ses premiers préceptes
dans la religion chrétienne. Quelqu'un
a dit en parlant de Jésus qu'" Il était
le premier vrai gentilhomme qui a paru
sur la terre ".

La base de la politesse, qui est une

partie essentielle de l'éducation pre-
mière, est le respect à l'égard de la
femme. Un veritable gentilhomme ne
traitera jamais une femme qu'avec le
plus grand respect.

La base des bonnes manières à l'égard
des vieillaids et des supérieurs, c'est le
respect pour leur âge et la position qu'ils
occupent, pour la raison que l'âge sup-
pose la sagesse et la position la valeur.

La base des bonnes manières géné-
rales. c'est le respect pour l'humanité.

Les misanthropes les plus revêches ne
peuvent se départir de ce respect en-
vers tout ce qui touche à la vie et a
l'intelligence humaines. La politesse
vraie ne doit pas faire de, di-tinction
su)tilP,beaucoup ici, peu là; au contraire,
elle doit être constante et entière tou-
jours mesurée d'après le caractère et le
dégré d'élévation des personnes.

Les bonnes manières. la politesse,
sont les indices d'un ceur bon et d'u-
ne âme bien née. Les personnes d'un
caractère doux acquièrent sans effort
les bonnes manières ; la politesse leur
est pour ainsi dire natvrelle · et comme
une forme de leur caractère pacifique.

Les bonnes manières doivent faire
sentir L ur influence civilisatrice, même
dans les détails les plus insignifiants en
apparance, tel que offrir la meilleur
place. présenter le siège le plus com-
mode à sa soeur, son frère. ou leurs
amis, ou encore accuillir avec bonté un
pauvre homme, une femme en haillons,
des enfants mal élevés, montrer plus
d'empressement même que lorsqu'il
s'agit des favoris de la fortune.

Un moraliste a dit : " Les grandes
pensées ont leur siège dans un cœur
courtois."

N'oullions pas ue,comme la propreté,
la politesse est une demi vertu et que
si nous voulons être aimé et respecté,
il faut nous rendre aimable et respecta-
ble par nos manières gracieuses et enga-
geantes.
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AUX PROFESSEURS

Voyez à ce que vos élèves soient
toujours proprémen'. et convenablement
vêtus : que leur apparance générale.
leur maintien, leurs manières témoi-
gnent de la bonne éducation que vous
leur donnez. Vo ez. également a ce
que leurs travaux soient bien et propre-
ment faits. Un (lève qui n'est pas soi-
gneux de sa personne. qui est nialpro-
pre, laissera toujours une mauvaise im-
pression et son travail s'ea ressentira.

Insistex, sur la ponctualité. C'est
une des vertus les plus nécessaires a
un étudiant.

N'avez pas peur de -parler a vos élè-
ves. Ces petites conférences feront
souvent plus pour leur avancement
qu'une semaine d'études.

Ne soyez pas susceptible et ne pre-
nez pas la mouche paice qu'un élève
vous aura offen.,é légèrement et pieut-
être même sans qu'il s'en doute.

Tenez à ce que la sale <le classe soit
bien ventilée et aérée. Le mauvais air
est souvent la cause de maladie chez
un élève et l'empêche de fournir la
somme de travail qîu'il aurait pu donner
dans des conditions moins défavorables.

Nombre de professeurs de sténogra-
phie et de clavigraphie nous posent ces
questions : De quelle machine a écrire
(tyl)e-writer) doit-on se servir ? iaqueille.
dans votre opinion, est la meilieure, la
meilleur marché. la plis rapide? etc..
etc. Ce sont là des questions assez
délicates et auxquelles il nous faut ce-
pendant répondre. non pas dans un but
de propagande pour telle ou telle coin-
pagnie, mais franchement, honnêtement,
pour le bénéfice de nos correspondants.

DepLuis la fntinde ntejun!
chaque fois que l'on nous a demandé
quel système de sténographie était le
plus en vogue pour l'anglais, nous avons
toujours repondu - bien que nous pré-

conisons celui Ce Sloan-Duployé - que
c'était celui de litman. IÉn effet, ce
système est universellement reconnu
comme tel et, jusqu'à ce qu'un nouveau
vienne le détrôner, il sera toujours le
prenhier sur la liste.

Ehi bien, po1 ce qui est des machi-
nes a écrire, nous répéterons ce que
nous avons déjà dit : la meilleure, sui-
vant nous. c'est la Remington. C'est
la plus complète. hi moins compliquée,
la plus résistante et la plus facile a con-
duire. Et elle lie coûte pas plus cher
que les autres. Il y a, sans doute, nom-
bre d'autres machines excellentes. mais
qui ne réunissent pas un ensemble de
qua.ités que l'on rencontre dans la Re-
mIigton.

A quiconqlue nous demandera con-
seil sur le choix d'un clavigraphe. nous
réipondrons toujours : Prenez la ReIn-

M. J. A. Dlumas. photographe. l'ar-
tiste lu StrnøKraphe Cainadi,,. a fait
subir à son établissemeiit. coin des rues
Saint Liaurent et Vitré. des améliora-
tions qui ont conplètemîent transformé
son atelier. I'etablissement de M.
Dumas a un aspect enchanteur et lase.
à b-i droit, pour un des ateliers les
plus chic le la ville. La salle d'échan-

1 tillons, richemîent garnie de portraits et
gravures le premier ordre, est située au
premier étage. 0Ou trouve la tout ie
confort désirable. Les specimens pho-
togriaphijucs de M Di)inmas sont d'un
fmii achevé et ne peuvent que contri-
buer a assurer a notre amii un succè-s
nierité. Une visite chez. M Dumas est
des plus intéressantes et on petit être
sûr d'avoir la pleine et entière satisfac-
tion.

M. ! um.as prepare actuellement un
grand tableau des sténographes officiels.
Uie fois terminée, cette pièce photo-
graphique ne pourra manquer d'être
appréciée des connaisseurs.



LE STÉNOGRAPHE CANADIEN

LES INSTRUMENTS DE MU- Première harpe. -Peuh! Avez-
SIQUE D'AUTREFOIS vous connu M. de Voltaire?

Deuxième harpe. - Non. j'ai
LE S>NOE D'UN COLLECTIONNEUR passéma'ie au fond d'un châ-

(Dialoue de morts)proince.(l)iaoguede mrts)Première harpe. - Eh bien, M.
(Suite.) de Voltaire appelait les produits

lieu tibals. N'nsutezartistiques de cette époque duDeux timbales. - N'insultez-gohqepamérs
pas l'armée. Non:, en sommes
aussi, tonnerre ! Un cheval rouan La science est le pain de l'es-
magnifique noas portait, à vingtMprit ", c'est un vieux et vrai dic-
pas du premier escadron, et un ton. Sans devenir savant, on peut
nègre empanaché frappait sur nos toujours s'instruire et il n'y a pas
peaux à tour de bras. de meilleure science et, ce siècle

IUne trompette. - J'ai sonné la que, la sténographie et sa sour
charge à Fontenoy. Et vous. ver- la clavigraphie.
tueux serpent, je suis sûre que 7n _

vous avez figuré dans la chapelle
de Charles X.

Un trombone (buccin 1830) -lés à qui il manquerait des nu-
Hommes noirs. d'où sortez-vous s du t r

Une mandore. - Oh! de grâce, na.d i e n pour compléter leur
ne prlos ps plitque ~. série, de nous les demander lene parlons pas politique, ici. plus tôt possiHe, car tous les an-(Un basson à sixý clés, conter,-

porain de la Révolution se met à 1 numéros seront vendus
Jouer les premières mesures de la pour être distribués dans les
Marseillaise). écoles

Tous. -- Assez! assez!

(Deux harpes causent entre elles a ot samen y aluée
discrètemenlt). l son évaue

Première harpe. - Avez-vous $40.00000,
remarqué. ma chère, que depuis prive. N.
qu'on n introduit chez nous cr-
tains instruments à vent, nos cont- L ralisme moderne
versations n'ont plus le cachet (le -L
bonne compaznie qui les distin- vous par des nouvelles étrangè-
zuait autrefois ? Ce basson est du res?
dernier commun. L'élève. - Ce sont des non-

Deuxième harpe. - C'est vrai, velles unprimées avec de gros
nous nous encanaillons un peu. titres bieu en évidence, 1 jour
Pouvez-vous la voir cette petite qu'on les reçoit, et démenties le
épinette ? Moi, je suis trop loin.. . lendemain dans un vulgaire para-
Comment la trouvez-vous. ma graphe de manière à nt pas atti-
chère ? rer l'attention. - Next!


